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CONDIT1014 8 QUE DOIT REM-
PLIR ÙN AGENT

Par H. A. Clark, Prilioetob, 111.

Il faut qu'un homme ait des ýcapaci-
tés générales pour réussirdans l'assu-.
rance-vie, et je crois que nous ,avons* le
droit de nou féliciter de notre succès,
car tout le monde n'est pas apte à prenc-
dre des contrats d'aossiranc.'-Noussa
vons tous qu'1il n'1eset pas -ficile. d'obte-

nir des demandes. d'assurance; c'est-mé-
ine difficile. Nous. éprouvons. -beaucoup
de difficulté à -convaincre l'homme qui,
d'après nous, devrait- prendre-; une police
de $25.000, $sooco ou $roopooo our la
protection de sa famille ou de ses atfai-_
res. Toutefois, -certains'Ia-gents -oblient
que les difficuùltés.* :d "'.!notre io so

représentent les piprres du mnýr qui les
protège dans le chinp où il tiravaillent.
Si l'assurance ,devenait ,faclé, imu À-dii-
tentent des miIiérer dhommes s'en gaie-

raient dans cette axffaire, et nos terri-
toires seraient encombrés d'agesta.

Je diiai ici quelques mots des qualifi-
cations essentielles à un agent Pou
réusir dans 1Pasurance-vie. En parallèle
du travail, je placerai' le caractème Il
fut un temps où Presque tout homme
pouvait obtenir l'agence de presque tou-
te compagnie d'asurance-vie, quel que
fût 'son caractère; mais 'je suis heureux
dje dire que je crois qu'il n'en est pIus
ainsi aujourd'hui. je crois que les agents
de la plupart des principales compa-
gnies d'assurance faisant affaireo- 'sui-ý
vant l'ancien système, sont des houme's
honnêtes. J'ai lu, l'autre jour, un arti-
cle .qui attira mon attention, en voici
le texte en substance:

Le monde* recherche toujours .des
hommes dont la conscience n'est Pas 'S
vendre, des hommes foncièrement hion-
nêtes, 'd'une conscience inébranlable,
des hommes qui tiennent pour le droit
et la justice, quoi qu'il arrive; des hotu-
mes qui peuvent dire la vérité...<ans- bais-
ser les yeux, des hommne' qui n'hésitent
pas à faire leur devoir, qui aient du cou-
rage sans ostentation; d es hommes qui
connaisent leur mission et la proclament
hautement, qui sachent remplir la situa-
tion qu'ils occupent, qui .connaissent
leur affaire et s'en occupent; des hom-

pu e fux-uyuts'..e4hommes, qinesoient pu44 "e pauv re.
.deshomes pàset n,* vivre suivanit

ce qu'ils 99t gît6 de ommes qut ncrag1en~ppLde 'ire carrérdent iIot
et qu bpiïa Qùte- de dire qu'ils nt.
peuvIçnt pas . faireune.,certaine chose.

J'appirouve absolument la..teneur de
:cet ýffl1é-Jet ,je ,erois ' que:' dans., l'assu-

nc&vie" ii"rchthe'dé téls' h'ommeý.
AM -f$ftial et 'du* caradtêre je

»lcWi 'Iw' fiûc 6n o-méme.Ce
îtaînéë; personnes- appellent, cela du nerf4
ýPense'-4.1a""06faion 41ua' vous éprou-
ýveZ qad~ps, avoir pris. une assu-
'rance -d; 5O ou ".de: $1ioo,4 vous
,savez quç._ vo. a ,pouvez répéter l'opé,
ratior.ýt. -De, Wls-hommes ne redoutent
pas' --le--cotcurrence; -ils ne craignent
rien. La confiance* on soi-même chez un
homme'. e ma .nquede confiance chez
un autre rendent la'bataille inégale et
donnent la ývictoire -au. premier. ýCela est
vrai, sans -aucune, exception.

Aux qualités de travail, de caractère
et de confiance en soi-;même, j'ajouterai
It tact. Il est difficile dé' définir le tact;
mais il consiste làdire et à faire la chose
,juste; au, màoment:.opportunt et de la boni

'gou

- r'

EN ECRIVANTO C AUX ýANeN~US CITE M1 RX COURANT!"


